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Au delà de l’histoire d’une époque 1958-1988, c’est à une véritable épopée que nous convie 

le récit rondement mené par Mokhtar Omar Chaalal, pleinement imprégné du vécu et des 

valeurs du Grand club sportif de l’Entente de Sétif, l’un des étendards flamboyants  du 

football national et continental. 

Un récit parcouru par une émotion à fleur de peau qui tisse sa trame autour de l’humain 

fécondé par l’humilité qui sied à l’éthique de la pratique sportive. 

Est évoqué dans ce récit le vibrant hommage à l’engagement plénier et sincère des Anciens, 

dirigeants et joueurs, qui ont porté l’Entente sur les fonts baptismaux. On en garde encore 

l’impérissable souvenir du virevoltant Mattem, du Brésilien Messaoudi, du métronome Salhi, 

du buteur Koussim, de l’élégant Bourouba, du relayeur Kharchi, de l’instinctif Khemicha, de 

l’ondoyant Zorgane et du percutant Adjissa. D’une génération à l’autre, le cap d’homme est 

brillamment maintenu. Ce qui reste durablement dans le cœur, c’est cette profonde 

humilité, restituée dans son esprit par l’auteur, qui distingue les joueurs de l’Entente issus 

des Quat’ças, véritable école de football mais plus fondamentalement de la vie où les valeurs 

d’abnégation, de fraternité, de solidarité et de fair-play ont trouvé leur heureuse expression. 

Est restitué, également, le fort lien émotionnel qui lie l’Entente à l’emblématique place         

d’Aïn-Fouara où viennent se sourcer, selon le rituel consacré, les joueurs et les supporteurs 

du club lors des victoires mémorables en Coupe d’Algérie. Les soirs de défaite, les quatre 

platanes d’Aïn Fouara, chuchotent entre eux, têtes baissées alors que les jours de victoire, ils 

se redressent dans toute leur majesté, fiers des enfants de la ville, leurs enfants. 

Merci, cher Omar pour ce récit d’ampleur historique, rapporté avec la sensibilité                    

de l’humaine épaisseur qui est la tienne. Merci d’avoir fait œuvre féconde de transmission 

de la généreuse filiation humaine et sportive de l’Entente de Sétif, sachant que l’ardeur       

de la mémoire entretient l’avenir. Et l’espoir.   

 

M. A. 

* Cadre supérieur de l’Etat 

 

 

 


